
Florent Saltino

Après-coup

ANTÉCIMAISE

Vigie





Vigie





Après-coup





Florent Saltino

Après-coup

ANTÉCIMAISE





« Souvent je rêve de livres éclatés. »
Walter Benjamin, lettre à Gerhard Scholem.





Préalable





cimaise accrochant le tableau ou vertical

matelas contre cloison le poids de pesanteur étant entre

les deux 



pour orienter la phrase il faut des tuteurs en tube de syntaxe ou

en canne de grammaire autrement dit un palissage mais cela

empêche en aucune façon ces souvenirs vrais ou recomposés

d’être une part – en un temps différé – d’un nœud dans le bois

d’autant mieux que par  rapport  à  la  mémoire

on  se  souvient  trop  souvent  par  surim-

pression
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Nous voilà dans de beaux draps !
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Mis en condom 

le 21e jour du mois de prairial

(Cyanus segetum Hill, 1762).

Dépôt régal : juin 2017

ANTÉCIMAISE

contact@antecimaise.org





Protocole :  feuilleter  Après-coup en  écoutant  le  fichier-son
intitulé « flip-flap ».

Florent  Saltino  est  poète  et  sémanticien,  il  est  également  le  fils  légitime  d’un
professeur des Écoles et d’une infirmière indépendante en intervention auprès des
Hôpitaux de Marne-la-Vallée.

Sans soutien Licence libre CC


